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“Lepréceptedominical
LA SEMAINE DU DIMANCHE S’EST TERMINEE

LE 9 FEVRIER

 

"Souviens-toi de garder le Jour du Seigneur”
 

A moins d’être affligé d'aberration mentale, on
doit admettre existence d'un être suprême, créateur

et ordonnateur des cieux, des mondes, de la matière,

des esprits.

A homme, roi de la création, un jour ce Maître

absolu a voulu dicter des lois: .

“Un seul Dieu tu adoreras
Et aimeras parfaitement.

et

“Je Dimanche tu garderas,
En servant Dieu dévotement.”

(Mest précis. C’est formel.

Pourquoi ce commandement d’observer le jour du
Dimanche ?

Nous répondrons, en toute simplicité, à la lumière
de nos raisonnements, et nous appuyant sur le meilleur
de notre foi, sur les données du simple bon sens.

Au point de vue matériel, l’homme a besoin de re-
pos. Il doit faire trève à Res préoceupations journaliè-
les pour ne pas se laisser handicaper parelles, Le corps
ext une machine qui ne peut pas toujours fonctionner
au même rythme, sans risquer de se détraquer, un jour,
brusquement, ou de s’usertrop vite, tout en produisant
au ralenti,

Le divin inventeur de la machine humaine, con-
naissant mieux que personne le rouage du corps de

l'homme, à donc commandé à celui-ci le repos hebdoma-
daire. Et pour cause.

De plus, dans le repos des membres, la suspension
du travail, l'interruption du tracas des affaires : dans
le calme, la pensée u plus de chance de prendre son es-
sor. Or, il est de première nécessité de lui procurer
l'opportunité de s’élever de temps en temps au-dessus
du terre à terre. 1] faut lui donner cet avantage de con-
sidérer bien en face sa vraie destinée, afin qu’elle pnis-
se orienter ses actes vers ce but ultime,

Le précepte dominical, d'institution toute divine,

volution morale, spirituelle.

Le comprenons-nous assez ?

Les peuples ont-ils raisonnablement obéi à cette

ordonnance divine ?

N'u-t-elle pas été au contraire, impunément profa-

née en trop de lieux, en trop de pays ?

Hélas ! sans citer les pays, les nations coupables,
il faut bien admettre ceci : les uns ont travaillé sans
serupule le Dimanche; les autres ont profité de ce jour
du Reignenr pour l'offenser par le dévergondage, l'im-
moralité, le scandale.

I fut une époque où les profanateurs du Jour
Saint étaient punis de mort. Ils étaient impitoyable-
ment lapidés, +

Sous lu loi de grâce, les conpables ne sont pas tués
à coups de pierres. Cependant, le précepte demeure le
même,

L'Eternel, irrité du mépris de ses ordres, peut bien
lever son bras vengeur. Au jour où il promulgua ses
immuahles lois, les airs ont retenti du bruit de la fou.
lre, les éclairs ont sillonné les nues et les peuples ont
tressailli d’une crainte salutaire.

Comme autrefois, cependant, la voix de Jéhovah
he se fuit pas entendre, A quoi bon ? Sous le régime
de crainte, le suprême Législateur a dicté sa loi. Puis,
Il est descendu des cieux, pour sceller de son exemple
et de son sang cette législation toute de bon sens, de
douceur et d'amour.

Ouvrous l'Evangile. Lisons les” enseignements

qu'il contient. Et surtout, réfléchissons.

Oui, réfléchissons, tandis qu’it en est temps encore.

Le Dimanche nous est donné pourcela.

Oui, donnons généreusement un jour sur sept à

Celui qui tient en ses mains le fil de notre vie. Pas-
“Ons ce jour dans le calme, la méditation, la prière.

Bannissons du Dimanche les distractions tapageu-
“es, mais surtout le scandale, les orgies,

l’rofitons de ce jour pour implorer la clémence
d'un Dieu justement irrité. Agissons en sorte d'attirer
la miséricorde divine sur notre chère patrie, le Canada,
“Ur nos familles et sur chacun de nous.

Souvenons-nous d'observer le jour du Seigneur !

Madame Camille DUGUAY

Funérailles de la Rév. )
Soeur Sainte-Yvonne

Il y a quelques jours avait lieu
en la chapelle de la Maison-Mère
des RR. SS. de l'Assomption de la
Ste-Vierge, de cette ville, le ser-
vice de la Révde Soeur Sainte-Y-
vorne, née Lucia Descôteaux, dé-
cédée à l’âge de 32 ans après avoir
passé 14 ans en religion.

 

Le service fut chanté par M.
l'abbé Bruno Poirier, aumônier de
la communauté.
Son Exc. Mgr A. Lafortune, é-

vêque de Nicolet, présida l'absou-
te,

On remarquait au sanctuaire :
Mgr Roméo Gagnon, V.G, Mgr
F.-A, St-Germain, P.D., M. le cha-
noine Chs-Ed. St-Germair, aumê-
nier à l'hôpital du Christ Roi, MM.
les abbés Arthur Girard, principal
de l'Ecole Normale, Geo. Emile Pi-
nard, aumônier-adjoint de la com-
munauté, Jacques Rouillard, secré-
taire de l’évêché.

On remarquait dans la nef : ML
Aimé Descôteaux, de St-Sévère, pè-
re de la défunte, MM. Flore-Aimé
et Omer Descôteaux, ses frères;
ses soeurs, Mlles Marie-Ange et
Yvonne Descoteaux, ainsi que plu-
sieurs tante, cousins et cousines
de la défunte; treize de ses derniè-
res élèves de Saint-Georges de

Rév. Père
Vendredi, le 81 janvier dernier, à

9 h. du solr, le Rév, Père Ber-
nard Trahan, dominicain, récem-

ment revenu du Japon après avoir
été quatre ans prisonnier des Ja-
ponais, était l'hôte des Chevaliers
de Colomb de cette ville. Sur Jr.
vitation du Grand Chevalier, Mtre
P.-A, Trahan, du Conseil) 1826 de
Nicolet, frère du Rév, Père Ber-

nard Trahan, celui-ci a bien voulu
accepter de venir raconter à ses
concitoyens de Nicolet toutes les
péripéties de sor odyssé. Dans
une magnifique conférence dornée
en la salle de l’Hôtel-de-Ville en
présence d'une nombreuse assis-

tance, le Rév. Père Bernard Tra-

han qui fut écouté avec grande ate
tention fit l'historique de sa dé-
tention.

Cette réunion était sous la pré-
sidence du Grand Chevalier Mtre
P.-A. Trahan. On remarquait aus-
‘si dans l'assistance 'ML l’abbé J.-
Bpte Mathieu, aumônier du Con-
seil 1826 des Chevaliers de Co-

lomb, M. l'abbé Ant. Parenteau, du
Séminaire, Son Honneur le maire
1J.-A. Gaudet et son épouse, de cet-

‘te ville, M. le commandeur N.-H.

 

 
Champlain; toute la communauté Biron et son épouse, Mtre Renaud
des RR. SS. de l'Assomption de 1a Chapdelaine, chancelier du Conseil

Ste-Vierge, les RR. SS. Grises de 1326, M. l'échevin Nap. Rousseau,

«x afi

done un doubl e but: le repos physique, en vue de 1'6-

l'Hôtel-Dieu et du Christ-Roi,

Après le service, l'inhumation

du corps eut lieu au cimetière de
là communauté.

Nos plus sincères sympathies a

la famille Descôteaux et à la com-
munauté.

Elections à la Ligue des
Retraitants de Victoriaville
Lors de la dernière assemblée de

la Ligue des Retraitants de Vie-

toriaville le bureau de direction

suivant fut élu: M. Maurice Galar-
neau, président; M. J. E. C, Giroux
Président honoraire; M. Armand

Desharnais, vice-président; -M. P.-

André Gagnor, secrétaire; M. Emi-

lien René, trésorier et commissai-
re-ordonnateur;

gandistes: MM. Joseph Lemieux,

Eugène Serré, Zénophile Gagnon,
Philippe Hamel, François Babl-

neau, Arthur Hamel, Omer Hébert.

Invitation à tous les hommes et
jeunes gens à assister à rotre re-

collection le 9 février à 9.00 a.m,,

À la salle des Chevaliers de Colomb.

Un goûter gratuit sera servi, Le

conférencier sera le Rév. Père
Henri-Marie Guindon, s.m.m., su-

périeur de la Villa du Rosaire de
Nicolet.

Dans Montéal-Cater
Le premier ministre Mackenzie

King a annoncé, hier, que la tenue

de l'élection complémentaire de

 

i trésorier, Rod. Camlrtnd, secré-
taire archiviste, le Dr G.-A. Bras-

sard, membre du quatrième degré,

le Dr H.P. Smith et son épouse

ainsi qu'un grand nombre d'autres

Chevaliers tant de Ste-Angèle que
d'autres paroisses.

Le conférencier fut présenté par

 

Magnifique conférence du
Trahan
  

La Caisse Populaire de Nicolet
à tenu, dimanche soir, le 26 janvier
courant, en la salle du Séminaire
de cette ville, la 25e assemblée
annuelle de ses sociétaires, Cette
réunion était sous la présidence
de M. Geo.-Henri St-Cyr, prési-
dent de cette Caisse.
À l’occasior. du 25e anniversaire

de In fondation de la Caisse Popu-
laire à Nicolet, celle-ci avait l’hon-
neur de compter parmi l'assistance,
M. Laurent Létourreau, président
de la Fédération des Caisses Popu-
laires et Gérant de l'Union Régio-
nale des Trois-Rivières ainsi que
M\ Paul-E. Boisvert, inspecteur,
de la Fédération des Caisses Po-
pulaires,

La fête débuta par un souper
organisé en l'honneur des officiers
anciens et actuels de la Caisse à
l'hôtel Château-Nicolet. Plus de
82 officiers et sociétaires ont pris
part à ce souper.
A 8 heures pan. tous se rendi-

rent en la salle du Séminaire pour
la réunion générale annuelle. Plus
de 600 personne assistaient à cet-
te réunion.

Dars l'assistance on remarquait:
Son Exe. Mgr A. Lafortune, évé-
que de Nicolet, Mgr R, Gagnon,

land, supérieur du Séminaire, M.

Activités de la Caisse Populaire ie
Nicolet pourl'année 1946

V.G., M, le chanoine Robert Char- |

directeurs-propa- ;

le chanoine J. Bourgeois, vice-su-
péricur, Mgr F.-A. St-Germain

P.D, M. le chanoine Chs-Ed, St-

Germain, M. l'abbé A. Dumas, cu-
ré de la cathédrale, Son Honneur

"le maire .-A. Gaudet, de cette vil-
le, M. Larert Létourneau, prési-
dent de la Fédération des Caisses

Mtre Renaud Chapdelaine, confrè-

re du Rév, Pére Bernard Trahan,
au séminaire de Nicolet,

Lorsqu'il arriva au Japon, il y a

|maintenant près de 10 ans, le Ja-
ipon était déjà en guerre avec la
Chine, On était déjà sous le ra-

,Honnement de plusieurs utilités [Populaires et gérant de l'Union
‘sans ceperdant trop en souffrir. Régionale des Trois-Rivières, MM.

Ce fut lorsque la guerre se décla- 'J-A. Martin, H. N. Biron, HR

re avec les Alliés que la véritable Dufresne, Gérard Rivard, Henri
souffrance commenca. Depuls cet- [Paul Rieard, Antonin Forcier, Gas-
te époque lui et sa communauté ton Allard, tous officiers de la
‘étaient continuellement sous la Caisse Populaire de Nicolet et M.
surveillance de la police, Tous les ’Paul-E. Boisvert, inspecteur de la
jours il recevait leur visite.
décembre 1942 avait lieu une céré- Plusieurs anciens officiers étaient

,monie religieuse à l'occasion de la aussi présents.
conversion de quelques japonais La réunion s'ouvrit par la prière

Le lendemain matin, 9 décembre dite par Son Exc. Mgr Lafortune,
de l'année 1942, Ja police arriva évéque de Nicolet,

à la porte de sa chambre. La Au début de l'assemblée, M, J.-
guerre est déclarée, dirent-ils, vous C. Mercier, secrétaire-gérant, don-

êtes sous notre garde. Pénétrant na lecture des délibérations de la
dans ma chambre, ces agents s’em- | dernière assemblée qui furent una-

parèrent de tout ce que je possé- nimement adoptées. Le secrétaire

dais. On m'a permis d'apporter/soumit ensuite le bilan pour l’ex-
seulement un bréviaire, une bible ercice clôturé le 31 décembre 1946,

et un autre livre de spiritualité. |révélart une excellente situation

Je fus conduit au Bureau de Pos- économique de la Caisse ct une

te, puis dans la maison d'un mi-jannée de progrès. Une des plus
nistre protestant où plusieurs au- belles merveilles économiques à se

tres prisonniers furent aussi con- produire à la Caisse Populaire de

duits. Ma fonction était de pré- Nicolet est de constater que celle-

 
Le 8 Fédération des Caisses Populnires.

  

  

venues mensuels, dans l'espace de

quelques années ces emprunteurs
sont libérés de leur paiement, gri-
ce au’ systtme bienfaisant d'une
Coopérative de Crédit qui s'appel-

le la Caisse Populaire de Nicolet
Les argente remis par les emprur-

teurs d'aujourd'hui sont prêtés à
de nouveaux emprunteurs, ce qui
agmente la garantie de la Caisse

tout en faisant bénéficier chaque
mois plusieurs nouveaux emprun-

teurs, ‘des remises faites par les
anciens. Dans l'espace de quel-

ques années, le même argent aura

été prêté plusieurs fois, répétart
pour ‘chaque nouvel emprunteur

l'avantage de remettre sa dette a-
vee les revenus de sa propriété.

Les avantages de toutes sortes
retirés à Nicolet par l'organisme
de la Cuisse Populaire ne se comp-
tent plus. Toute la population est

fière de cette progressive Société
d'Epargne et de Crédit qui comp-

tent plus de 1100 sociétaires de
toutes” les classes de la société.

Tous sont fiers aujourd’hui d'avoir
contribué de leur influence et de

leur prestige pour créer à Nicolet

un organisme économique qui fi-
gure très avantageusement à côté

ldes grandes institutions financiè-
res étrangères.

Je veux me faire l'interprète de

tous, de dire le président, pour fé-
liciter ceux qui ont contribué par

leurs écunumies, leur travail et

leur influence à cette magnifique

réalisation. Les sociétaires d'a-
bord, le personnel du bureau qui

t'a rien ménagé pour donner un

service des plus satisfuisunts et
les membres des différents comités

qui ont mis gratuitement leur

temps et leur expérience au servi-
ce de leur Caisse Populaire.

M, J.-C. Mercier, gérant de cette

Caisse depuis sa fondation, méri-

te une citation toute particulière
pour l'ardente coopération qu'il a

toujours déployée on faveur de la
Caisse Populaire de Nicolet, nc

reculant jamais devant aucun sa-
crifice pour le bénéfice de la Cais-
se,

Avant de reprendre son siège,

le président annonce que pour fa-

voriser l'établissement de la jeu-
nesse, les directeurs de la Caisse

Populaire sont disposés à entre-
prendre une campagne d'épargne

crez les jeunes. Ceux qui voudront
se bâtir, s'acheter un terrain, par-

tir une industrie, ete, aurort l'a-
vantage d'ouvrir Une caisse d'é-
pargne a la Caisse Populaire de

Nicolet moyennant l'engagement

d'y verser une certaine somme soit
quotidiennement,  hebdomadaire-

 

 

Activités du Conseil Central des Syndi-
cats Catholiques et Nationaux de

Victoriaville et du district
d'Arthabaska, Inc.

Notre Conseil Central a tenu ses réunions régulières au
cours de janvier et a pris plusieurs décisions ftuportautes.

Messaye de condoléances

Notre Conseil a envoye un message de profondes sym-
pathies à Son Excellence Mgr Pelletier, à l'occasion du dé-
eds de Son Eminence le Cardinal J. M. Rodrigue Villeneu-
ve, grand ami de ln classe ouvrière et ardent défenseur du
syudicalisme chrétien. Une grand'messe sera chantée en l'E-
glise Rte-Victoire pour le repos de l'âme de Bon Eminence,
comme témoignage de gratitude de ln part des syndiqués
de notre région des Bois-Franes.

Félicitations à l'honorable Premier Ministre de la province
de Quilee.

Une lettre de félicitations est envoyée à l'honorable
Maurice Duplessis pour son attitude énergique à l'égurd
des Témoins de Jéhovah. Un avis est donné à tous lus délé-

gués de surveiller les netivités de cette secte dans notre ville
te de détruire par le feu leurs Httératures malsaines.

l’rotestation contre l'unilinguisme du certificat
de citoyenneté,

Une demande est faite à 14 C'ILGC, par notre Conseil
pour que celle-et proteste contre l'unilinguisme du certificat
de citoyenneté cunndienne.

l’un de secours pour déces, maladie, en voie de réulisution

Un projet de secours pour décès, maladie et hospitallen-
tion est étudié. Ce projet sera bientôt envoyé au Secrétariat
de Lu province pour approbation. Nos membres syndiqués 

parer le bols de chauffage et d’ai-
guiser les couteaux. Quelques

temps après nous fûmes conduits

au camp de Sandai. Jsqu’ici nous

Montréal-Cartier a été fixée au 31
mars prochair. Le siège était dé-
tenu jusqu'à la semaine dernière

ci est multimilionnaire à la fin de ment, mensuellement ou de toute
1946. En effet tous ont appris a- autre manière jusqu'à concurren-

vec beaucoup de satisfaction que ce du montant qu’ils crofront néces-
la Caisse Populaire de Nicolet est:saires & la réalisation de leur idée

par Fred Rose, député progressis-

te ouvrier, condamné à six ans de
pénitencier pour espionnage.

LS

La Grande-Bretagne veut pl
ct dans les mois d'hiver, et elloest p
producteurs. Acheter des poussins en

canadiens. La meilleure f de
est d'acheter des uscins bâtifs,
entassez pas dans l'éleveuse. 
Les poussins hâtifs sont profitables «

   
us d’oeufs canadiens en coquille à l'automne

j pondront bien au début de l'automne. Les contrats actuels aveo la
Craude-Bretagne assurent un débouché pour des milllons

de

douzaines
tirer
Lorsque vous recevrez vos pousgins, ne les

 n'avons pas eu trop de misère. doublement millionnaire, cette an-
Transporté ersuite au camp d'Ou-

| (suite à la page 4)
rée. Les livres de comptes de cet-
te importante société d'épargne et
de préts démontrent que les épar-

gnants de Nicolet lui ont confié

$2,087,791.96 comparativement à

 

1.77 PE mendation de $645,992.82.
: Le mouvement des opérations de

l'année 1946 a été de $4,127,7657.82,
comparativemert à 3,086,850.23 en

1946, soit une augmentation de
$1,041,407.69,

L'actif de la Caisse atteint cette
année le chiffre de $661,747.41

laissant un. avoir propre de $18,-
156.55 en comparaison de $13,373.-

85 en 1946.
La Caisse Populaire de Nicolet

comptent actuellement 1100 socié-
taires.

Après que ce rapport fut unani-
mement adopté, M. le président
Geo. Henri St-Cyr déclara que ces

résultats sont si imposants qu’ils

dépassent même les prévisions des
fondateurs. Qui, en effet, aurait

même pensé qu’il fut possible, à
Nicolet, de réaliser une telle mer-

veille économique. Et dire que

tout cet argent est le produit du

travail et des économies d'une mo-

deste population.  N'est-ce pas

admirable ?
  

rête À payer des prix avantageux aux
février et en mars signifie des oiseaux  Ce qui est encore plus impor-

tant c’est que ce même argent est;
utilisé dans rotre ville et notre!
campagne. Prêté à des personnes

de d'oeufs
tout le parti possible de cedébouché

$1,541,799.14 en 1945, soit une aug-|

‘B'ils font honneur à leur engage-
ment, lorsqu'ils retireront ces mon-
itarts déposés à lu caisse d'épar-

!gne pour réaliser leur projet, la

Caisse Populaire leur paiera un
pourcentage régulier.

L'on procéda ensuite à l'élection
des officiers sortant de charge.

Au comité de direction, MM
Geo.-Henri Bt-Cyr et Ed. Dupont

ont été réélus. A la commission
du crédit, Mi le notaire H.-R. Du.

fresre a été réélu. A la commis.
sion da surveillance, M. J.-A Mar.

tin a été réélu.
Ie bureau de direction se com-

pose de MM. Geo.-Henri St-Cyr

J.-C. Mercler, Gérard Rivard, Ed.
Dupout et Gaston Allard.

Le comité de crédit se compose
de MM. J.-L Proulx, Henri Du-

fresne ct Jean Brassard,

Ie comité de surveillance se

compose de MM. J.-A. Martin
Ant. Frocier et H.-P. Ricard.

Voici maintenant les noms des

citoyers de Nicolet qui depuis 25
ans ont été appelés à travailler au
bon fonctionnement de la Caisse

Populaire de Nicolet :

Au Conseil d'administration :
MM. G.-H. St-Cyr, Léger Croche-

tière, Lucien Poisson, J.-Bpte Mé-

tivier, Artur Rousseau, Samuel

Cartier, Bruno Lupien, J.-Bpte

Provencher, Thomas Gill, Omer
Provencher, Edouard Dupont, Gé-
rard Boyer, G.-Et. Roy, J.-C. Mer-

pourront ainsi bénéficler de plus de sécurité en adhérant
pour une modique sommeà cette forme d'entraide mutuelle.

Demande d'ecemption de tave muincipale

exemption de la taxe de location pour le local du Conseil
Central.

Demande que le personnel de l'Unité Sanitaire soit
augmenté d'une garde-malade pour Victoriarilte
uniquement

Notre Conseil s'udressers an gouvernement pour de-

mander qu'one gardenmalade supplémentaire, pour In ville

de Victoriaville, soit engagée et que la clinique pourles en-
fants ait Hew le jendi de chaque semaine au lien du vendre:
di Un plus grand nombre de mamans pourront ainsi héné-
ficier de ce service.

Demande pour bureau procincial de placement

Une demande sera faite au gouvernement et «à son re-

présentant Monsieur Wilfrid Labbé, pour l'établissement

d'un bureau de placement provincial à Vietorinville.

Wéglements de civeulation à faire observer

Enfin notre Conseil suggèrern aux autorités munlei-

putes de faire respecter le règlement de la cireulation pro-

vinclale à Peffet que tout stationnement soit interdit à 50
pieds aux intersections et que des lîgnes blanches indiquent

le point d'arrêt,

Réponse de la Commission des Pris et du Commerce

en Temps de Guerre

Nous recevions dernjerement une lettre de la Commis.
sion des Prix et du Commerce concernant l'augmentation
du Prix du Pain dans Victoriaville et aux alentours. Voi-

ci done lu lettre telle que produite:

100 rue Hériot, Drummondville,

le 11 janvier 1947

Monsieur Réal Savard,

Séc.: Conseil Central des Syndicats Catholiques et

Nationaux de Victoriaville et du District d’Arthabaska Inc.

CP. 208, Victoriaville, P. Qué.

Cher Monsieur Savard,

l’our faire suite à votre lettre du 8 janvier, nous de-

vons vous dire que les enquêtes sur le pain, concernant. les

houlangers de Victoriaville et les alentours, furent faites

lew 5, 9, 10, 15 et 17 décembre 1946.

Nos rapports furent complétés et envoyés au bureau

du Procureur, à Montréal. Le prix du pain fut fixé par les

Administrateurs à -06 la livre.

Vous pouvez être assurés que le Département du Pro-

cnreur portera sa meilleure attention à notre plainte.

Je vous prie de me croire,

Votre tout dévoué,   lqui le remboursent avec leurs re- (suite à la page 4) Signé : O. BEAUMIER,représentant local.

Une demande sera faite aux autorités de la Ville pour
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L’Elan-Jociste

Ame

Fr: hommage au

Par

Ane Jociste, ame pure

Jociste
mouvement Jociste.

Gaston GIROUARD

et conquerante,

lu es le Silence, à toi, âme triomphante,

En ee jour de gloire, on parle de ton nomdivin,

Oui Liberatour des Jeunes, espoir de demain.

Ph notre Jeunesse Jociste, tu es le Sauveur,

Dun monde nouveau, ti os le Bâtisseur,

De cette Nation nouvelle, qu'un jour doit exister,

Far tes conquêtes, dans le monde civilisé.

sat Gerbe de blé, soutenue par ta Croix,

smnhole de ton labeur, tableau de la vraie foi,

Via en toi le monde, en ces heures troublées,

JO

Une France de Jeunesse

«ta as une autre France à détivrer.

, qui vit dans ton milieu,

Si tu savais, Jociste, combien ils sont malheureux,

Loin de ton drapeau, qui abrite en ses plis,

Le troupeau du Christ, Vous en êtes les brebis.

Vie pure, joxense, fière et conquérante,
Aime de soutien, Jeunesse, Sois repentante,

Pour vus jocistes, apôtres du combat,

Sous leurs bérets, ce sont les meilleurs soldats.

Hs sont la conquête du mal, l'esprit de la Délivrance,

Ame Joviste, le monde te prouvera sa reconnaissance,

En snivant tes pas, dans la nouvelle vie,
De cette Cité Nonvelle, que vous aurez bâtie.

Ame Jociste, sois à jamais bénie,
“Ton nom glorieux est pour tonjours bâti

LE NICOLETAIN, VENDREDI, 7 FEVRIER 1947

    
“Va t'en — je ne veux rien d'autre que des

Flocons Grape-Nuts délicieux et nourrissants!”
du fer pour le sang; ainsi que d'autres
éléments essentiels.

“C'est parce qu'ils sont faits avec deux
sortes de grain, que les Flôcons Grape-
Nuts sont doublement bons. Ils sont
spécialement mélangés, cults et torré-
ilés pour être savoureux et faciles à di-
gérer, Va vite, mon vieux—et dis & ton
maître que le carton gé&nt est particu-
lhierement économique”

"“Rotourne à ceux qui t'oi.t envoyé,

mon chien, et dis-leur que J. veux un

grand bol de ces bons Flocc is Grupe-
Nuts Post doux et malt“=!

“J'ai besoin des éléments nutritifs
que les Flocons Grape-Nuts | uvebt me
donner: deg hydrates de Caruonz pour
Vénersie: des protéine pour Los pieces;
dil pho-pavre peur les Gant «tb lus Os:

 

 

parolesde la mère

de

Brigitte
Et je goûte si intensément la

célébrer l'anniversaire

 

J'aime qu’on m'aime.

vie qu'il me semble indispensable de

des naissances. | i

Mon grand, ne parlons pas de choses tristes ce solr,

veux-tu ? C'est mn fête... Demain, tant que tu voudras.

Au bonheur, il manque toujours quelque chose.

Une inquiétude, cela nourrit l'esprit tout en l’usant.

ante Lise ! E me semble qu'elle eut toujours le même

Age, irréel. Vieille ? Mais non, elle à le visage si frais, des

veux en fleurs. Jeunes ? Mais non, ses cheveux sont aussi

“tincelants qu'une neige. Sa voix est une chanson, elle

niche vite, sans faire de bruit. Pieuse, elle ne parle ja-

iis de religion, mais elle la vit. Le coeur en deuil, elle

porte des robes claires, nuancées de mauve et de gris perle,

(dit des mots gis. l’auvre, elle fuit des cadeaux par plai-

sir et prétend que cela l'enrichit, Son jardin est tout petit

1 il contient tous les parfums du moude.

Loin d'user tante Lise, l'âge l’a développée. lt je la

couve plus jeune qu'il y à vingt ans, puisqu'elle sait, puis- 
te...

| Juin, le mois des projets de vacances. Pour la santé

ies petites, la mer semble préférable. Mais pour leur Âme,

wieux vaut les joies actives de la montagne. Je veux en

aire des fortes, ¢t non des flineuses.
Tante Lise a deux secrets de paix : sa ferveur religieu-

a console de ses défunts de tactique.
Comment reconnaitre si je l’aîme ? ... As-tu besoin

de sa présence ? Nens-tu ton Ame dilatée et heureuse près
t« lui ? Penses-tu que ce serait bon de partager avec lui
toutes les joies et toutes les peines ? Te vois-tu changer
puis que tu le connais, mûrir ? Découvres-tu un charme
aunveau à la vie ? Oui, toujours oui. Tu l’aimes, ma pau-
vie Nadalette,

Je resterai toujours digne du baiser dominical de mes
otîtes lilles; et jamais je ne rétracterai les promesses fai-

pu'elle sent, puisqu'elle aime plus qu’alors. Vie montan-|a

we, qui la rend certaine de posséderle vrai; l'humilité, qui |?

  
     

 

   
Un hommage au talent de
nes hommes of femmes çélè-
bres of un encouragement à
coux qui suivrentieurs traces.

Orchestre de 45 musiciens,
veus le cirection de Jean
Deslauriors, dans un choix
des moilleures mélodies po-

Ÿ AUTO-NEIGE (SNOW-MOBILE), BOMBARDIERmodèle 1941, Ÿ
1 PASSAGERS. EN PARFAIT ORDRE VE

S'adresser à : 3

A. LAFLEUR |
NOTRE-DAME du BON CONSEIL VA

Cté Drummond, Tél: local. X Es

 

deux coups en bas du pair pour moyen de dissimuler le cerne br. E
parvenir au le trou avec deux .nâtre causé par la fatigue.
coups d'avance,

—pmsençsen
damesmm

La semaine prochaine,
/ RADIO-CONCERTS CANADIENS

sous la direction de

JEAN DESLAURIERS
vous présenteront comme invités spéciaux

WILFRID PELLETIER
chef d'orchestre du Motrupolitan à New York *

« PAUL DOYON
- éminent pianiste canadien

Poste CBF
lundi,-10février, 9 h. à 9 h, 45
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Au 18e, à cinq

Sur Le pierre angulaire, qui est base de vie,

Me tes nombreuses conquêtes par le monde ont

“ ce Folies ” 1947
des œruigues vi les experts de

HeYywuod qui sont ordinairement

diffieiles à plaire ant été d'accord

récominent peur déclarer que les
“Tee Folies" de 1947 ctaient sûre-

met le metileur spectacle sur gla-
Tous les ars,

d'une décade, les

et “producers”,

+o, Eddie Shipstad et sor

1-i<si-sént à améliorer

emblait pourtant
partit 6 tous points de vue l'an-

née précédente. Tees “Tee Follies”

donne:ont uz représentations quo-

«étre année au Forum du

© oneal vilert,

wed depuis plus

vo-proriictiire-

Orc, oh:

fre. lu

Un spuvtuct qui

  
   

Lido:

construit.

 

! jeunes poupées vivantes.
voir Shipstad remettre ure magni-

fique orchidée à chacune de ces

On peut

jeunes beautés lorsqu'il glisse
suavement d'une à l'autre sur la

glace Pour clore ce numéro

splendide, Roy pousse la politesse

une orchidée à une dame qui as-

siste au spectacle

H y a de nombreux autres favo-

ris qui font partic de la troupe
des “Ie Follies”. Nommons en-

tre autres Bobby Blake ¢t Bobby
Maxson «t l'irrésistible Evelyn
Chandler. Blake, l'espiègle par-

fait qui fait de la danse à claquet- tes sur patins, vous enthousiasme-
ra dans son numéro de “jive
Harlemenia. C'est tout juste si la

DES BONNES RAISONS. . .

Pourquoi j'achète mon lait de la Crèmerie

A CAUSE DE SA SAVEUR FRAICHE ET CREMEUSE!

A CAUSE DE SA BLANCHEUR IMMACULEE|

vs à Mon Mari.

{es liens,

“pe

Victoriaville?

 

Mon amour a pu disparaltre :
piudtil nême la mère de ses enfants. Et c'est le plus grand

La contemplation seule permet de comprendre un pay-

IL ny a qu'un capital sûr : l'intelligence exploitée par
travail, et qu'un bonheur vrai : s'ajmer.

Le sommeil a pitié des chagrins des petits enfants ...
Lex âmes ne disent jamuis tout, et encore moîns les

atvres âmes qu'on a humiliées.
\ivre, vivre, comme c'est difficile !

Je suis

Bien difficile.

coups au pair, Fazio eut la mal-
chance, à son troisième coup, de

loger la balle dars une plate-ban-
de de fleurs. Il perdit done un

coup pour replacer la balle sur le

gazon. Le coup suivant placa la
balle à 18 pleds de la coupe. Il ne
lui fallut qu'un dernier coup pour
treminer la partie, garder une a-
vance définitive d'un coup sur

omnium canadien et s'assurer la
coupe d'or Seagram.

 

Metz, remporter le championnat,

ve LL
Si vous êtes fatiguée et que vos F4

joues sont creuses, vous pouvez y

remédier pour un soir. Essayez
le petit truc de maquillage eni-
vant : entourez la partie creuse de § 3
votre visage dans un cercle d'un
rose crême très facile à dégrader,

Cela doit être fait avec habielté

pour ne pas donner impression FA

que vous vous étes fardée trop bas, F:3
chier,

 

Pour économiser le

 

EuES
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Vus 16 fcvuier puochains et encore

A CAUSE DE SA PROPRETE EVIDENTE!

A (CAUSE DE L'UNIFORMITE DE SON EPAISSE COUCHE

Di CREME!

. CAUSE DU SERVICE COURTOIS DU PERSONNEL DE

DISTRIBUTION!

A CAUSE DE L'EXCEPTIONNELLE QUALITE DE SES

SOURCES D'APPROVISIONNEMENT!

fais si beau. Surtout quand on devient, par la maternité,
«ve, la mère des vivants, et qu’on sait qu'on laissera, au
“oment du grand départ, des héritiers de son âme. De son
due ... et aussi de l’âÂme du père, dit la petite en s'étirant.

t si celui-là a une âme médiocre ? — Pas d'Âme médiocre.
hoisis grand.

J'ai rejeté le lourd manteau d’égoisme. J'ai revêtu la
unique légère des servantes du devoir, J'ai cessé de de-
ander a la vie ce qu'elle ne peut donner. J'ai renoncé à
‘hereher un cveur où reposermonfront : sur mon coeur, que

Si vous avez les yeux gonflés, il
est indispensable que vous com- À
menciez par vous reposer dans cuits, etc, essayez des graisses HE

l'obscurité avec une compresse

faite de pulpe de concombre râpée

sur les yeux.

veilleux.
d'atténuer la fâcheuse patte d'oie.

beurre et la graisse
1—Au lieu du beurre dans la 1

préparation des gâteaux, des bis- |-3

Maquillage
 

  

 

    

douces, elles donneront de bons ré- =
sultats.

2—Utilisez un autre gras que le A

beurre dans la préparation de F3
sauces pour légumes. Si vous dé FA

C'est un truc mer-

Il a, de plus, l'avantage

  

une 1 “vrai Émerveillée par

des > 1 te die beauté ravis-

Ate wl par uae musique vraiment
och geese pendunt que près
& 0 arites de: lames d'acier

Botte ui vus enthousias-

cuite unlice, il sera pose

1 de v ir à l'oeuvre cet incom-

parahle putinesur aquest Roy Ships.

tad, veld0 patine de façon im-

penile wine cffort appa-

eut Roy € + ln vedette du numé-

ro "An Orch 15 You” et il est

Hoopes ser la glace de six

glace ne fond pas quand il se lan-

ce & fond de train dans un numé-

ro de danse difficile à exécuter,

mais qu'il réussit nvec une rare

perfection.

L'amour d'ure honnête femme

pour son mari est encore ce qu'il y

a de meilleur en fait d'amour,

Edmond de Goncourt.
 

L'erreur commune des gens de

la société est de croire que le mon- de qu'ils voient est le monde er-

tier
Ernest Renan

 

 

Deux #°: vices quotidiens entre

\ICTORTAVILLE
OUEBEC-SHERBROOKE

PLESSISVILLE

riaville - Quéhee et les stations intermédiaires ont été repris.

Les autobus partent de Victoriaville taus les jours a 10.10 a.m.
tt 7.10 pan, pour Plessisville et Québec, et à 9.55 a.m. et 7.55 p.m.

pour Elribrouhe. 11 y a aussi des services locaux entre Victoria.
ville ct Ple-sisville tous les jours 4 8,00 a.m., 2.15 p.m., 6.25 p.m.,
11.00 p,m.: et, ramedi et dimanche, à 4.25 p.m.

Peur plus amples renseignements veuillez consulter

votre Agent Loca) :

TERMINUS AUTOBUS MODERNES
Tél. 371VICTORIAVILLE

 

 

Victorfaville - Sherbrooke, Victo-

VICTORIAVILLE EST UN

ET EMBOUTEILLE

 
SURTOUT PARCE QUE LE LAIT DE LA CREMERIE

SUIVANT LES METHODES DE

LA TECHNIQUE MODERNE.

CREMERIE VICTORIAVILLE ENRG.
FILIALE de LACTANTIA Ltée,

La coupe d’or
Seagram

PRODUIT PASTEURISE

 

George Fazio, ce golfeur “incon-

nu” de Los Angeles qui est venu

décrocher le campionnat omnium

du Canada et la coupe d'or Sea-
gram, l'été dernier, n'est certes
plus un inconnu dans le domaine

du golf. En fait, George s’est ac-

65, rue BT-JEAN BAPTISTE

Victoriaville, Tél.: 579    
C
  

ncours national
{|de l'orge

Reprise des Services |
 

Le championnat interprovincial
Québec-Ontario au Concours Na-

tional de l'Orge sera disputé à To-
ronto, à l'occasion du congrès an-

quis une réputation considérable
depuis le ler juillet 1946,

qu’il l'emporta de justesse sur Dick
Metz, d'Arkansas City, pour s’as-

surer les plus hauts honneurs du
golf en terre canadierne,

Depuis quelque temps,

 

L. N. Newman, céréaliste à la fer-

me expérimentale fédérale d'0Ot-

tawa; du Dr G. P. McRostie, pro-
fesseur de culture des champs,

Ferme-école provinciale, Guelph|

 
Fazio

Ont.; et de M. E.-A. Lods, profes- donne du fil à retordre aux meil-
senr adjoint d'agronomie, Collège leurs professionnels du circuit a-

leurs fronts, à eux, se reposent,

 

alors: 

ne fois de ne pas être “dans l'ar-
gent” depuis qu'il a remporté la
coupe d'or, à Benconsfield. Au

cours des derniers mois, il a ga-

gné plus de $5,000 en prix, dont u-

ne part des 83,200 décernés ré-

cemment au meilleur profession-
nel, à Del Monte.

À tout événement, c'est l'omni-

um canadien de l'an dernier qui a
lancé George Fazio, car c'est au

cours de son fameux duel avec

Dick Metz qu’il n révélé sa mat-

trise dans les impasses.

Au 13e dé du terrain de Bea-

consfield, Fazio 82 trouvait quatre
coups en arrière de Metz, en fina-
le, -et tout semblait indiquer que
celui-ci allait remporter le cham-

Puls, lorsque vous vous maquillez,

dégradez votre rouge le plus près

possible de l'oeil. Cela vous vau-

dra avivé, clair, qui fera oublier

que vous avez mal dormi la nuit

précédente. Ce truc de maquilla-
ge est ‘également un excellent plonnat. Mais on vit alors la maî-

trise du nouveau-venu, qui joua

RIA, par G. Vally.

lence (pour adultes): $1.60.

 

 

TAIRE, par Jean Sauvestre (pour adultes): $1.60 — MALA.
Un roman sous les tropiques, dams la

brousse Malgache. La jalousie, la hantise, la démence, la vio

sirez utiliser du beurre dans cer- EZ
taines sauces, essayez de diminuer 4
de moitié la quantité demandée
sans faire d'autres changements. [4

8—Pour la table, divisez er. por- LA
tions individuelles.

(suite à la page 8)
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- NOUVEAUTES -
LES FLAMMESDE L’ENFER LL

par Lauret (pour adultes) : $2.10 — Ah! les hommes, par B. \
; Ford (pour adultes): $1.45. i

LA FEMME SANS PARDON 4
% par S. Giraud (pour adultes): $1.70 — LA FEMME DU SOLI- E§

R
e

nuel do l’Ontario Crop Improve-

ment Association, qui aura lieu à
l'hôte! King Edward du 10 au 14

MacDonald, Ste-Anne de Bellevue. méricain. TI ne lui est arrivé qu'u-

 

 

 

 février. Le comité des juges exa-

minera les échantillons le 10} fé-
vrier; les certificats d'honneê' et

les prix en argent seront décernés

au cours d'un banquet, le lende-
main soir, par le colonel T. L. Ken.

nedy, ministre de l'Agricultuer de

l'Ontario.
   

Le Concours Natioral de l'Orge
qui comporte un total de $26,000

de prix en argent, est organisé par

tout le Canada sous les auspices
des industries de la brasserie et

du maltage, avec la collaboration

des ministères provinciaux de l'A-
griculture et des fermes-écoles ca-

nadiennes.

Le grain soumis au concours fi-
nal a été limité à six rangs seule-
mert de C. W. No !._ L'examen du

grain sur pied a eu lieu l'été der-
nier et le nettoyage s'est fait aux|y
stations centrales de nettoyage

des grains dans les deux provin-
ces. Ler noms des vainqueurs
provinciaux de l'Ontario ont été]
annoncés lors de la Foire d'Hiver  

Demandez toujours le
  

Carignan & 
 

RESACLdE

RENDEZ-VOUS DES VOYAGEURS

HOTEL MANOIR VICTORIA A
Garon, Prop.

VICTORIAVILLE

chaude et froide et téléphone dans les 80 chambres.

Table de première classe, à prix modérés.

Service courtois et empressé.
Attention spéciale pour banquet ou réception.

de Tororto; ceux du Québec ont
été annoncés à Montréal] le 14 jan-
vier dernier.

Le comité des juges au concours
interprovincial se compose du Dr

 

EEESE|

AGENT DEMANDE

VACANT A L'INSTANT. Com-

merce Rawleigh. 1500 familles.
Seuls brasseurs d'affaires doivent
| faire application. Bons profits

pour travailleurs. Pas d’expérien-

ce nécessaire pour commercer, E-|©
crivez aujourd'hui. Rawleigh, Dépt.

 Marcel Beauregard

LESÉDi

 

LDIANS:
®PRESENTENT.

LE DIABLE AU BAL
par MARCEL BEAUREGARD

Les grandes tentations, les dangers de la ville, des

clubs de nuit, des dancings, des quartiers interlopes de

Montréal. Le danger des amitiés féminines de rencontre.

L'amour vénal dans le “Red light” de la métropole Un

livre de vérité qui ouvrira les yeux des plus bornés.

(Pour adultes seulement et pour lecteurs avertis)

LE CHEF D'OEUVRE DE LA

LITTERATURE CANADIENNE

PRIX : $0.75 — Par Poste : $0.80

CE LIVRE DOIT ATTEINDRE LE

100° MILLE  
’

LES EDITIONS DE L’ETOIL

 

4418 ST-DENIS- HA. 2762

LenFireNerysens—LESANCIENSDESAINT-LOUP
par Pierre Véry?$0.40 — LE PATRON DE LA-LIBELLULE,

par Charles-Robert Dumas: $0.80.
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DU SANG SUR LE MONT BLANC à

par A.-M. Laurent: $1.10 — MEXICO: $0.85 — DRAME EN [5
SORBONNE: $0.36 — LES TROIS CLOCHARDS: $0.86. i

4 BIS, IMPASSE DES MESANG \[F
par d’Orgeval: $0.86 — RESEAU NOES mystères de di
l'espionnage, $1.00 — LE MYSTERE DU COLONEL LAW-

à

@
RENCE,espion anglais: $1.00, ’ ! à

\
ALLEMAGNE SADIOUE i

par Henri Drouin, un livre inoubliable, photos: $0.80 — EN- 3 3
VOUTEMENTS D'AMOUR ou les entretiens du Montparras- } Fi

4 EAse: $1.85 — HISTOIRE DE LA SCIENCE, 800 pages: 4.00 —
POURQUOI, COMMENT J'AI REUSSI: $0.65, 5

LA TENSION ARTE |
par le Dr Legrund: $0.80 RIELLEore par Dr Darnaud:
$0.75 — L'ASTHME, par Dr Claude: 30.85 — LES VEINES
QUI TUENT: $0.65 — LE GOITRE, par Dr Quervain: 65.10
SOIGNE TON CORPS, forme ta volonté: $1.36.

MON AMOUR CHERI
par Jean Desgranges (pour adultes). Un livre vedette. Prix
par poste $0.80. Du méme auteur: UNE PETITE FEMME
DEGOURDIE Jo1e;LAMOUR AU MAROC (pour adultes

ement) $0.30; 'AIMERAS TOUJOURS $0.40; LABELLE DE KHARBINE ou les passions en Ase plo adul-
tes seulement) $0.65; LES SEPT VIERGES ou l'amour au
Moyen-Age $0.65; CHOC AU COEUR (pour .adultes seule-
ment) 30.65. 27,000 volumes de cet auteur en cireulation, une
garantie pour le lecteur, ;

MESper PairBin:Se. MESSECR
D’AUTREFOIS, par Porry: $0.65.

ENTRAVES
par Le Porrier (pour adultes): $2.25 —LA MUE,par Le Por- Ÿ
rier (pour adultes): $1.60 — UN

(pour adultes): 32.75. E JEUNESSE, pér' Lemoine
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MLB-630-Z, Montréal,  
 

»

 

S06CSOCCOCECOCO UE     

près Mt-Roy
SOG

al, Montréal, 18
90098500,
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| L’Heure Littéraire
 

8 Les Livres
LE PROCES DU

MARECHAL PETAIN

(d'après les textes).

 

i i dant
La politique {francaise . pen

9 années d'occupation a été des

ifficiles à comprendre, voi-

document capital sur cette)

le
plus d
ci un

époque,

En publiant les textes officiels

du Réquisitoire et des Plaidoiries

rononcés au cours du procès du

daréchal Pétain, qui s'est déroulé

à Paris au mois d'août 1946, les

Editions Variétés ont voulu four-

pir à l'opinion publique les élé-

«ments d'un jugement équitable,

Sans doute est-il encore impos-

sible de connaître les dessous de

mondiale pendant la

vient de se terminer.

Quelques témoignages publiés aux

en Suisse ou au Cana-

da, comme ceux de Kenneth Pen-

dur et du Professeur Rougier per-

mettaiert seulement d'entr'ouvrir

Ju politique

guerre qui

Etats-Unis,

un coin du voile,

S
T
S
T
E

l'oceupation.

ries sténographiés au

eun commentaire.

qu’elles ont fait oeuvre utile.

tions Variétés, 1410, rue Stanley

Montréal.

ee

NOTES DE MUSIQUE

notes de musique:

Pépin.

vec le célèbre Kitzinger.

 

LECTEURS
ET

LECTRICES !

Employez les produits

SUNRAY

Crème nettoyante
(genre cold cream)

Nettoyant liquide
Crème nourrisseante pour

la peau
Crème pour les yeux
Crème de fondation
Masque facial
Solutior. rafraîchissante
Astringent spécial
Rouge à lèvres
Rouge en crème
Poudre pour le bain
Crème désodorante
Poudre désodorante
Liquide désodorant
Poudre talcum (pour

hommes)
Poudre pour les pieda
Poudre pour bébés
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Aussi plusieurs autres
produits de haute qualité,-
taux de toilette et parfums;

 

Les produits

SUNRAY
sont de qualité supérieure,
Jemandez-les aujourd'hui

votre marchand.

 

SUNRAY PRODUCTS
4635 Clanranald Ave.

Montréal

Aujourd'hui, à la suite du long

et douloureux procès intenté au

Maréchal Pétain, il n’est plus pos-

sible de conserver un doute sur

l'orientation générale ‘de la politi-

que suivie par ce dernier et ses

gouvernements successifs pendart

Cette politique, de-

À puis l'armistice, n° été celle d'une

résistance camouflée et continue

aux exigences allemandes, de plus

en plus nombreuses À mesure que

Ja guerre se prolongeait. C'est ce

qui ressort nettement de la lecture

des textes rassemblés dans ce li-

vre. Au lecteur, après cela, de dé-

cider si l'or peut parler de trahi-| Cette oeuvre pure et sereine s’élè-

son à propos d'une telle politique.

Le Réquisitoire et les Plaidoi-
cours du

procès ne sont accompagnés d'au-

Si cette publi-

cation peut aider à l'établissement

de la vérité historique, les Editions

Variétés pourront estimer alors

Un volume de 344 pages publié

aux Editions Variétés, Prix: $1.60,
par la poste, $1.60. En verte dans

toutes les librairies et aux Edi-

Avec ln permission des éditeurs
de ln revue musicale “Le Passe-
Temps”, nous extrayons du ma-!
gnifique numéro de janvier des

 

Ur jour que Jucques Gérard
ghantait dans Quo Vadis, au Tria-

non-Lyrique de Paris, il y avait
sur la scène une cage avec des
lions vivants; la chanteuse-vedet-
te devait chanter dans la cage,
“Le Pazsec-Temps” de janvier

contient un beau reportage sur la

famille Blaquière, qui avec l'ar-

gent gagré par son Septuor s'est

construit un beau domaine à St-

Jean-Baptiste de Rouville,
M. Alfred Laliberté possède à

Montréal le plus artistique studio
de musique, Il possède un grand
nombre de tableaux d'art et des

manuscrits de compositeurs célè-
bres.

Les souvenirs inédits de M. I-

sidor Philipp sur Camille Saint-
Saens sont un document histori-
que d'u très grand intérêt.

“Le Passe-Temps" do janvier
publie un tango inédit de Mauri-
ce Durjeux, une nouvelle chanson

française, une chanson-valse très
populaire autrefois, une plèce de
folklore, et une oeuvre de Bach

pour violon et piano.
es

MARIA CHAPDELAINE

par Louis Hémon

Les Editions FIDES viennent de
rééditer dans la collection du ““Né-

nuphar”, l’œuvre maîtresse de
Louis Hémon, MARIA CHAPDE-

LAINE,

La présentation du volume,tout

en restant d'une belle simplicité

atteint nu grand luxe. M, l’abbé

Félix-Antoine Savard, l'auteurde

Menaud, maître-draveur a bien vou-

lu préfacer cette édition de MA-
RIA CHAPDELAINE, faisant res-

sortir les qualités qui confèrent
au. roman une valeur d'éternité.

ve à des sommets de beauté rare-
ment atteints chez nous,
A plusieurs, il semble étrange

que la si grande popularité d'un

livre n'ait pas éveillé plus de cu-

riosité sur la personne de sor. au.

teur. Aussi, a-t-on cru bon de re-

cueillir ici, pour l'intérêt du lec-

teur, quelques notes biographiqes

sur Louis Hémon,

Né à Brest en 1880, Louis Hé-

mon était breton. Après de fortes

études de droit, il étudia les lan-

gues, puis entreprit de, nombreux

voyages qui le conduisirent en An-

gleterre, et finalement au Canada,
en 1911. C’est à Québec que Louis

Hémon entendit pour la première
fois cette voix de notre pays” qui

était à moitié un chant de femme

ct à moitié un sermon de prêtre”.
Et voici que Louis Hémon allait

vivre parmi les colons, au milieu

 
Léopold Simoneauvient de créer de cette “race qui ne sait pas mou-

des mélodies inédites de Clermont rir”, qui se maintient et dure de-
A New York, il étudie a- puis trois siècles comme un témoi-

gnage. “Nous sommes venus il y

A trois cents ans, et nous sommes

restés...”

Dans sa simplicité même MA-

RIA CHAPDELAINE, oeuvre uni

 

 

L'HISTOIRE DE LA

PROVINCE DE QUEBEC

par /
ROBERT RUMILLY

de l'Académie

canadienne-frangaise

compte actuellement

dix-huit volumes,

Tome I , G.-E. Cartier

Tome II  , Le Coup d'Etat
Tome HI , Adolphe

Chapleau
Tome IV, Les Castors

Tome V , Louis Riel

Tome VI , Les Nationaux

Tome VII , L-O. Taillon

Tome VIII , Wil. Laurier
Tome IX , Marchand

Tome X , 1. Tarte

Tome XI , S.-N. Parent
Tome XII , Les Ecoles du

Nord Ouest

Tome XIII , H. Bourassa
Tome XIV , Sir Lomer

Gouin
Tome XV . Mgr Bruchési
Tome XVI , Défaite de

‘ Laurier
Tome XVII , Les Ecoles du

Keewatin

Tome XVIII, Le Règlement
1

Broché: $1.25 l’exemplaire

Relié : $1.75 l'exemplaire

MONTREAL - EDITIONS

360, rue LE MOINE,

Montréal

| M-47
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VOS CUISSONS

PAIN ALL-BRAN AU RAISIN
1 œuf 234 tassesfarine

tasse sure tamiséo
tasse Téluree 2 onto À thé
tasse lait sur où u

Hire yalers Àsou oui
salndoux foudu soude ‘

1 tasse All-Brau 34 tasso raising
ellogg coupés

Bien battre l'œuf. Ajouter sucre, mé-
asso, saindoux (fondu ot refroidi) ot
All-Bran; bien mélanger; laisser jus-
u’à disparition presque complète du
quide. ‘Tamiser ensemble farine,

. Poudre À pâte, sel et soude; ajouter
au ‘premier mélange avco raisins:

- brasser sculement jusqu’à disparition
de la farine. Cuiro dans lèchefrite à
pain graissée doublée d'un papier ciré

    

versellement connue, mérite, selon,
la définition de Brunetière le nom
dé chef-d'oeuvre classique: “Un
fragment de nature et d'humanité

Volume de 192 pages, édité chez
Fides, en vente partout au prix de
$1.26 (par la poste: $1.85). Com-

mandez-le dès aujourd'hui chez

FIDES, 25 est, rue Saint-Jacques,
Miontréal-1.

LN J

BLLE ET SON MARI

par Berthe Bernage

C'est la double voix de la mère

et de l’épouse, en une femme avi-

de de bonheur, que Berthe Bernage

-hous fait entendre dans son roman

ELLE ET SON MARI, publié ré-

cemment à FIDES. La romanciè-

re des “Brigitte” découvre, avec
une grande sersibilité et une fines-

se vraiment féminine, le coeur de

Dominique en laquelle toute vraie

femme se reconnaît, tant est sin-

cère et authentique le caractère du
personnage.

 
Un des grands charmes du ro-

man, c’est la fraîcheur ruancée,

l’ardeur de vie, le mouvement à la
fois contenu et passionné du style;
un hymne poétique d’une grande

douceur accompagne en sourdine.
Parce que Berthe Bernage a su

avec tendresse se pencher sur les

gens ct les choses, son témoignage

est apaisant; il coule comme une
source d’eau fraîche sur l'inquié-
tude humaine. Dans ELLE ET
SON MARI, Berthe Bernage - at-

teint à une véritable profondeur,
en ce sens que les personnages
portent en eux un caractère vri-
verse] qui les fait plus humains et,
partant, plus accessibles,

Le sain réalisme du roman qui

met en scène un foyer aux prises

avec l'épreuve morale de la sépa-

ration, préviendra les jeunes con-

tre Yorguell et V'égoisme, deux dé-

 

   
BONNE CHANSON

vous présente

son

SEPTIEME ALBUM

801 à 350

 

Ce qu’il contient :

Le plus beau folklore

Chansons célèbres des {
meilleurs auteurs français |

Chansons inédites, 8
Chansons modernes.

- ENCORE PLUS BEAUQUE

LES SIX AUTRES.!

_Tout le monde l'achète !
 

La Collection complète com-

: prend 7 volumes de 50 chan-
sons chacun, Prix: Album

relié, $1.00 — Album relié

- simili-cuir, $1.50.

E
C
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Adressez votre commande a:
LA BONNE CHANSON, Ca-

. gler Postal 150, St-Hyacin-

. the, Qué., ou chez nos librai-

- res,
M.-47 

Sueculent pour Ia

 

   
Boîte à Lunch

et sifacile à préparer!

dans four modéré (850° F.) environ
1 heure.

Succulent…et différent! Ce riche
pain brun possède un goût de noisette
ue seul pout procurer lo All-Bran
ellogg.…et la texture douce et Jé-
ère du All-Bran, Parfait pour la botte
lunch parce quo- c’est un aliment

sain que so garde frais, Découpes Ia
recette dès maintenant et achetez
All-Bran de votre picior aujourd'hui
même. Boltes de 2grandeurs com-
modes, Fabriqué par Kellogg, Lon-
don, Canada. Vous aide rester
réguller—naturellement! 

réalisé sous l'aspect de l'éternité”.|

All-Bran #édéys

 

fauts qui souvent menacent la sé-
curité des jeunes ménages. Un
volume passionnant qui se dévore
mais qui force à réfléchir et à fai-
re un retour sur-soi-méme. Une
oeuvre à répandre !

Volume de 180 pages en vente

partout au prix de $1,00. Com-

mandez-le dès aujourd'hui à FI-
DES, 26 est, rue Saint-Jacques,
Montréal-1,

® . *

ENTREVUE AVEC UN
EDITEUR CANADIEN

M. Paul Péladeau,, co-directeur

des Editions Variétés, qui rentre
d’un voyage prolongé en Europe

et cn Afrique du Nord, rous a
rapporté des nouvelles très inté-
ressantes pour l'avenir de 1'édi-

tion canadienne.

M, Péladeau avait entrepris ce

voyage avec la ferme intention
d'organiser Ia diffusion des ouvra-

ges édités par sa maison dans les
principaux pays européens de la

communauté francaise, dont nous

faisonä partie, nous Canadiens
français. Et il à parfaitement

réussi, comme il nous l'a déclaré,
“Je suis revenu avec des enten-

tes fermes pour la diffusion de
nos livres en France, en Belgique,

en Suisse, en Afrique du Nord et

en Hollande”, déclare M. Péla-

deau, qui ajoute qu’on lit beaucoup

de livres français en Hollande.

M. Péladeau nous dit ensuite la

chance qu'il a eue de rencontrer en

France — où il est arrivé er: plein
début de saison — les meilleurs

clients que possède sa maison en

en Syrie, au Liban, en. Angleterre,
en Grèce, en Egypte, en Turquie.

“Rien ne vaut, assure M. Péla-

deau, les contacts directs avec les
clients habitants ainsi des régions
lointaines. Caque pays a son par-
ticularisme, ses besoins propres.

On ne lit pas les mêmes choses en
Egypte qu'au Liban, par exemple.

Les Editions Variétés se propo-
sent également de répandre les li-

vres canadiens dans les pays de la
commurauté française, Elles en

ont déjà placé des quantités que

l’on peut considérer comme éle-
vées, si l'on tient compte du fait

que les auteurs sont encore incon-
nus du public européen,

——

LAFONDINN  
Chambres touristes. — Voya-

geurs. — Proximité des ga-

ves, — Centres des grands

magasins, — Maison tran.

quille, propre, confortable.

Eau chaude et froide, bains.

ATTENTION SPECIALE

AUX RESERVATIONS.

Lafondinn
- ‘1006-12, Sherbrooke Ouest.

Montréal.   

M. Péladeau insiste ensuite sur
le fait que l'évolution intellectuel-
le et culturelle du Canada t'est
pas suffisamment connue à l'é-
tranger, et il exprime à ce pro-
pos lesvoeu que des attachés culs
turels auprès de nos ambassades
puissent faire connaître cette évo-
lution,
ML Péladeau à eu des entretiens

avec Mauriac, Lacretelle, Maurois
(devenu chancelier de l’Académie
française), Gilson, Siegfried, Pa-
gnol, Romairs, Lecomte, Claudel,
Mondbr et Cocteau.

Enfin, en terminant, M. Péla-
deau nous fait part de son espoir
de voir l'Académie française décer-
ner des prix à Michel aux yeux
d'étoiles, de Madame Thérèse de
Salaberry, et à T1 est un jardin, de
Jacqueline Dupuy, fille de M. Pier-
re Dupuy, ministre du Canada en
Holarde.

la Red Cross hors
de nos écoles
Commentaires de Pierre Vigeant à
l'émission Duvernay (CKAC, 28

janvier 1847, 10 h. 30 p.m.)

   

"11 convient de féliciter les mem-
bres de la Commission des Ecoles
catholiques de Montréal à la sulte
de la décision qu’ils ont prise la
semaine dernière de refuser à la
Junior Red Crosa l'ertrée dans nos
écoles. Ils ont su résister à toutes
les pressions qui s'exerçaient sur
eux en même temps qu'elles s’ex-
erçaient sur le Conseil de l'Instrue-
tion Publique. La Red Cross avait
en effet entrepris une campagne
concertée pour implanter ses sec-
tions Jjuvéniles dans toutes nos é-
coles françaises du Québec. Elle

avait réussi À gagner à 8 cause
nombre de personnages en vue,
jusqu'au ministère provincial de la

C'est parler d'une façon

bilités gigantesques, la bonté

sont unis en

mais aucunement libre, en ce
contracte est 1ié par cette loi

tion d’esclave.
2) Bien plus encore !

La plupart des hommes sont

Salut éternel par l’exécution

dante.

gieuse et d’où monte vers le

Yres et des vertus pratig nées 
santé qui doit pourtant s'employer propose à de petits Canadiens.

La famille
Nécessité de tenir compte de la note surnatuwelle

a uni, que l’homme ne le sépare pas”,
entre être humains se distingue de tout ce qu'il y a d’anu
logue chez les créatures dénuées de rnison.
ln dignité personnelle de l’homme doué de raison est pré-
servée et confirmée, et la femme devient une compague d’é-
gale condition; par le mariage, nn, indissoluble et exclusif,
la femme est vraiment ¢maneipée et soustraite à la condi-

Elle est établie reine dans lu famille.
Maringe et famille ne sont pas

seulement objet du rachat par le Christ Seigneur mals en-
core un moyen éminent pour ln sunctification de l’homme.

LE NICULETAIN, VENDREDI, 7 FEVRIER 1947

comme les autres ministères à sau-
vegarder l'autonomie provinciale.
La décision de la Commission des
Ecoles catholiques de Mortréal a
été unanime, sauf la dissidence de
M. J. J. Perreault, qui s’était fait
le champion de la Red Cross, et el-
le devrait disposer une fois pour
toutes de la question. S'Us ont é-
choué dans Montréal où ils dispo-
saient de moyens considérables
nous ne Voyons pas que les parti.
sans français de la Red Cross puis-
sent conserver le moindre espoir de
l'emporter auprès du Conseil de
l'Instruction Publique à Québec.

T1 en cst peut-être parmi vous

qui se demande qu'est-ce au juste
quo la Junior Red Cross. Vous aa.
vez sans doute que la Red Cross
même est une société charitable

qui s'occupe principalement des sol-
dats blessés durant la guerre et,

en temps de paix, des victimes des

cataclysmes et des épidémies, Ses

sectlons juvéniles — la Junior Red
Cross — se proposent de former
des membres pour l'avenir en dé-

veloppant le sens de l'hygiène, du

civlsme et lo l'amitié Internationale
chez les écoliers. La Croix-Rouge
est sans doute une institution in-

ternationale, mais dont les diverses
sociétés nationales jouissert d'une
très large autonomie. La Canadian

Red Cross a toujours été anglaise
d'inspiration et de direction. Non

seulement cst-elle anglaise, mais

encore olle est impérialiste.

Pour s'en rendre compte, il n'y

u qu'à lire le texto de la “pledge”
jou promesse que l’on propose aux
membres de la Junior Red Cross

et qui se lit comme suit: “I promi-
se to serve the King and honour

the flag of the British Empire,
and to work for the Red Cross, the
emblem of better health and servi-

ce to others”. On le constate, il

n'est pas du tout question du Ca-

nada dans cette promesse que l’on 

  

bien incomplète du mariage
chrétien et de la famille, que si nous nous en tenons aux
[simples vérités naturelles, traitées jusqu’ici. Au dessus du
monde naturel, avec ses richesses merveilleuxes et ses possi-

et ln sagesse de Dieu ont édi-
fié 1e monde encore plus puissant du surnaturel.

1) Le centre de ce monde surnaturel est le Fils de Dien
fait homme, Jésus-Christ notre Seigneur et Sauveur. Dang
son oeuvre de rédemption et de suncetification, Il à inclus
non seulement l’individu, mais également la première et lu
plus nécessaire des communautés humaines :
Ml lui à rendu sa consécration et sa dignité originelles, et,
de sa bouche divine, il a proclamé à nouveau lu Joi fondu-
mentale de tout mariage humain :

une communauté
pour toute leur existence par un contrat libre; libre, en ce
sens que personne n'est contraint de contracter mariage,

ln famille.

Un homme et une femme

de vie indissoluble et

sens que tout être humuain qui
fondamentale : “Ce que Dien

Par Id le mariage

Par cela seul,

appelés au mariage et doiventp
réaliser leur salut éternel. dans l'état du mariage. Comme
la vie surnaturelle ne s’édifie pas directement et au-dessus
dela nature, mais que bien plutôt l’homme doit réaliser son

de ses devoirs naturels, pour
cela, le Christ Seigneur a fait de la conclusion même du
contrat de mariage, un instrument de grâces. Il a élevé le
mariage à la dignité d’un sacrement, c’est-à-dire d’une sour-
ce de grâces, d’où éponx et épouse doivent, leur vie durant,
puiser des forces surnaturelles afin de pouvoir, en tout
temps et selon In volonté de Dieu, remplir fidèlement les
devoirs de leurétat et vivre l’un pourl’autre en tout mnour
et fidélité, jusqu'à ce que la mort les sépare. De même pour
les enfants issus d’un tel mariage, le sacrement de mariage
que leurs parents ont contracté devant l’Eglise, doit deve-
nir une source de bénédiction et. de grâce, car également
dans l’accomplissement de leurs devoirs relatifs à l’éduca-
tion de leurs enfants, il dispense aux époux une grâce abon-

Ainsi la famille chrétienne se transforme en un sanc-
tuaire où l’Esprit-Saint avec sa grâce habite et gouverne;
en une église en raccourci où croît une véritable vie reli-

ciel l’encens de lu prière en
commun, des sacrifices offerts en commun, des bonnes oeu-

en commun; elle est transfor-
Mée en une demeure où les hommes se perfectionnent mu-

| nellement et rendent droit le chemin vers le ciel.
PIERRE

PAGE TROIS

  

 

 

$12,0

de et 5e PRIX

_ $80.00 en argent
  

 

    

Derniére chance

 

GRANDE SOUSCRIPTION
Au profit des Oeuvres de Charité

sous lo patronage de M. le chanoine A. Pellerin,
curé de la paroluse de Victoriaville,

ler Prix MAISON valeur

Ze Prix $200. en argent|3e Prix $100, en argent

      

     

Bi vous décirez participer au
tirage de notre PROPRIETE
d'une valeur REELLE de
$12,000. et des huit autres prie
en ARGENT,faites vos remises
avant le 14 février, en vous
adressant à Mlle Louise Berge.
ron, 253 rue Notre-Dame, Vic-
toriaville, Tél.: 510,
La date du choix des neuf ga-

gnants est fixée au 14 février
à 8 h. p.m. aux SS. Martyre Ca-
nadiens, à VICTORIAVILLE.
Les noms des gagnants se-

ront annoncés dans les jour.
naux,

00.00

6a, Te, Be et 9 PRIX

$25.00 en argent   
 

Pour économiser.

(suite de la page 2)

  

  

4—FEmployez du beurre ramolll,

il s'étend plus fucllement et cou-
vre une plus grande surface.

E-—Pour les sandwiches, incor.
porez % de tasse de lait ou d'eau

dans '% tasse de beurre mou mais
non fondu.  Beurrer une tranche
de pain avec ce mélange et l'autre
Avec la garniture.

G—Ne mettez pus de bourre sur
les bifleckk, ete, avart de servir.
1—Choisissez des recettes pour

gâteaux, sauces pour poudings,

ete, demandant une quantité modé-
rte de graisse,

B—Graissez les plats avec des
rnisses douces.

b- Conservez toute la gruisse,

la cuisson.

tes.

re dans ln poêle.

poêle,

sont excellentes.

10—Dans le rôtissage des vian-
des et de la volaille, enlovez le sur-

plus de graisse durant li culsson

ne laissant que la quantité suffi-

faire la sauce, De cette façon, la

graisse ne devient pas aussi foncée

que si elle était laissée dans ln
casserole perdant toute ln durée
du rôtisange.

11-—Employez le fromage râpé
sur les légumes à Ja place du beur-
re, Utilisez du fromage avec de
In chapelure pour garnir les mets
au gratin, ete.

Moins nos haines ou nos sym.

pathies sont rajsonnées, plus elles
sont tenaees. — G. M. Vaitour.
 

L'amour est toujours dans la vie

une page écrite en hébreu.

| à.
GENT!

 

URGE!
ATTENTION:
Il manque des parents
à ZOO petits délaissés
temporairement hébergés
à la Crèche Saint-Vincent-de-Paul
numéss 680, Chemin Bainte-Poy, Québes

POUVEZ-VOUS REMPLACER
LEURS PARENTS INCONNUS ?
Mi vous projeten cette incomparable chasité

ce geste héroïque ot sauveur

commepremière formalité
faites venir et remplissez

LE QUESTIONNAIRE DES PARENTS ADOPTIFS
aujourd'hæi |“

clarifiez-ln et servez-vous en pour
Enlevez le surplus de

gras dos rotis, bifteeks et côtelet-
Conservez toutes les graln-

acs de ménage, elles peuvent être

employées dans les mets à la vian-
de, aux légumes el pour la fritu-

N'utilisez pas
de beurre pour lu cuisson dans Ja

Les graisses de bncor, de
saucises, de côtelettes de porc, etc

sante pour arroser la viande et

La peur de la femme est la na-
Kesse des salrts. — Zola,

; . oo 0»

la femme, dans la vie, doit at-
tendre qu’on l'invite à l'amour
comme dans le salon elle attend
qu'on l'invite à la danse.

Alphorse Karr

 

AGENTS OU VENDEURS

 

Une opportunité vous est offer-
te de vous partir en nffaires à vo-
tre propre compte. Ecrivez im-
médiatoment tandis que nous a-
vons «ncore de bons territoires.
LES PRODUITS FAMOUN IN.
CORPORES, 370 rue Guy, Mont
réa}.

4 fa

 

A VENDRE 

 

Bonne bâtisse, à deux étages.
Bon poste de commerce, situé dars

le contre commercial de Warwick,
Qué. S'adresser à J.-M. Feeney,

notaire, Warwiek, Cté d'Arthabas-
ka.

  

MAISONS A VENDRE

À vendre, deux maisons neuves,
de sept pièces chacune, rue Oli-

vier et Campagna,  S'udresser a

7 Olivier, Victoriaville,

  

POUSSINS BRAY

 

Achetez vos poussins à bonne
heure pour de melllours profite,
dit le Gouvernement. Ceci vout

dire en janvier, février et mars.
‘Tæn Couvoirs Bray ont des cochets

en croissances pour livraison im-

‘médiate et none grande quantité de
poussira d'un jour. Nous pouvons

vous fournir nos prix. Donnez vo-

tre commande, Commande spéela-

le pour mars et avril dès mainte-
nant.

 

 

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC

# |DISTRICT DE NICOLET

Buccession vacante de feu Dame
Vve Marie Alvina Lujole-Tourigny
en sor. vivant de St-Célestin.

Le soussigné donne avis que cette

succession à été déclarée vacante

par un jugement rendu le 3 décem-
bre 1946 par un juge de la Cour

Supérieure siégeant à Nicolet dans
le district de Nicolet et que, sous

l'autorité de la loi de la curatelle
publique (9 Geo. VI, c. 62) il est

le curateur d'office à cette suces-
sion.

Toute personne ayant une ré-

clamatior. & exercer contre cette
sucession, voudra bien la produire,
au bureau du soussigné, dans le

cours des quinze jours suivant la
date du présent avis.
Donné ce vingt-neuvième jour de
janvier 1947.

Henry L. AUGER

Curateur public,
418, St-Bulpice

Montréal. 
BYE CHOIX DE 4 SUR 5 DES MENAGERES

QUI GAGNENT DES PRIX
9 POUR LES CUISSONS A LA HAISO
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Une déclaration du cardinal
Schuster sur l'Italie

Dans un discours qu'il prononçait récemment à las

-emblée senérale des Conférences féminines de Saint-Vin-

de Paul. le cardinal Schuster, archevéque de Milan, a

he notamment : “La situation religieuse et politique

de l'Italie ne nous donne aucune assurance. (“est le moins

que nous puissions dire, Une des dernières phrases que ce

saint Pape que fut lie N, prononça dans son agonie, nous

revient à l'esprit : “Je vois les Russes à Gênes”. Pour le

moiuent Nous les Voyons à peine autour de Trieste. Mais il

est aise de nous rendre compte que la porte orientale de la

péninsule restant sans défense, on arrive facilement de

Trieste à Milan et de là à Génes. Que Dieu fasse de Pie X

wt saint. mais non pas un prophète.”

Lu cardinal a déploré ensuite la campagne de déchris-

tianisation. menée actuellement dans les masses laborieu-

“en vertu, dit-il, de cette règle de base suivant laquelle

la religion est l'opium des peuples”. M u dénoncé toute

que action visant, par la conférence, à réaliser un “chris-

tianisme libre, indépendant de toute confession officielle”.

Un troupeau de brebis sans pasteur, a-t-il constaté, c'est, en

sonne, la harque de saint Pierre sans pilote. “Considé-

rolls que celle campagne irréligiense déclenchée contre le

catholicisme dans un peupleignorant peut avoir de graves

conséquences, d'autant plus qu’elle est alimentée par un

fleuve d'or coulant de sources qu'il n'est pas de notre res-

sort d'identifier. Le cardinal Schuster a conclu en expri

mant la certitude que, quoi qu'il arrive, la victoire restera

ala foi
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oeuvre d'un film sur la tempéran-|
ce. Son Eminence écrivait en date

du 5 août 1048.

Ouverture de la Législature

Radic-Cunad& transmettra le

mercredi, 12 févricr, de trois à

quatre heures, un reportage de

l'ouverture de la session de la lé-
gislature provinciale. Le fait prin-

cipal de ce reportage, c'est la lec-
ture par Sir Eugène Fiset, lieute-
nant gouverneur du Québec, du

discours du Trôre.

Its annonceurs de Radio-Cana-
da diront comment se déroulera

veite solennelle cérémonie.

Pour Fécoute, les postes CBF,
CBV et CRI, ainsi que les postes

affiliés.

Cher monsieur,

Je n'ai pas l'avartage de vous
connaître, bien que je vous enten-
de à peu près tous les soirs. Et

je ne vous trouve pas de défauts,

dans l’exprassions du détestable

Séraphin. Au contraire, on devine
que vous employez vos talents à

faire haïr le mal,

C'est pour un apostolat analo-

gue que je prends la liberté de
vous écrire. On a présumé que,

vous vous rendricz à mon invita-

tion de nous accorder votre con-

«ours et de nous obtenir celui de
ig

la pauvre Donalda et de Pit Cari:

» æ# +  
Deux lettres que M. H. Charland

garde précieusement
- - bou (je m'excuse de les nommer

Hector Charland, créateur et in-
terprète par excellence du role de

Séraphin Poudrier, nous rappelle
ur souvenir qui l’a touché profon-

dément. Son Eminence le cardinal

Villeneuve l'avait invité, par let-!vincial de tempérance.

tre, de prendre part à la mise en tres détails sur l'eeuvre)

ainsi mais Voilà qui exprime mieux

ma pensée) dans la mise en ou.

vre d'un film eur la tempérance,

dû à l'invitation du Comité pro- |

(lei d’au-!
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L* premier de quatorze wagons-
salons, avec salon privé, À être

construit aux ateliers du Canadien
National à été récemment mis en
service sur le réseau national. 11 a
cle dessiné par leg services de In
inécanique et de l'architecture de la
compagnie.

Les salons privés sont équipés

d'un fauteuil et d'un sofa conforta-
bles permettant de se rep ser durant
Je eur © d'une salle de toilette
attematite. Hs sont round d'un sys-

tèpes autotoutique de el'wuffage et

dation que

taper

de ait:

Recevez, cher monsieur, avec

l'expression de mes compliments
pour votre art, mes Voeux et sen-

timents particuliers en Notre-Sei-

guenr ot Marie Immaculée,
Signé : J.-M, Rodrigu- Card.

Villeneuve, O.MI., Archevéque de

Québec.

Charland accepta et il reçut une

autre lettre de Son Eminence :

Cher morsieur,

Je vous remercie vivement de

vos agréables dispositions envers
notre projet. Ce concours de vo-

tre part nous vaudra le succès.
En passant, il est vrai que “Sé-

raphin” est un programme que j'é-

coute cinq fois la semaine, puis-je

dire.

Avec mes sentiments,

Signé : J.-M, Rodrigue Card

Villeneuve, O.MT. Archevêque de

Québec.
+ *

Les veuvres de Berlioz

Arthuro Toscanini reprendra la  
    

Nouveau confo

ne

Jo voyageur

LE NICOLETAIN, VENDREDI, 7 FEVRIER 1847

cena.

les
Somos=
   

 

que l'on voit ci-dessus, comprend

vingt-six fauteuils Inclinables et pi-
votants, d'un modèle nouveau. De
quelque façon que golt placé le

de chauffage et de clhmatisation

malintiehñt une température égale à
l'Intérieur de ln voiture quel que
soit le changement atmosphérique
qui peul se produire au dehors.

Dans le médaillon à droite, le dis-

posttif servant À régler la tempéra-

ture, 
direction de l'orchestre sympho-
nique de la N.B.C., le dimanche,

9 février, alors qu’il fera entendre

la Symphonie dramatique de Ber-
lioz, “Roméo et Juliette”. Ces

concerts du dimanche, à b heures

sont relayés par la Société Radio-

Canada.

L'oeuvre sera exécutée en deux

émissions, l'une le dimanche 9 fé-

vrier et l’autre le 16 février. Gla-

dys Swarthout, mezzo-sporano et

John Garris, ténor, seront les so-
listes lors de l'audition du 9 fé.
vrier au 6 avril, Toscanini consa-

crera ces concerts du dimanhe à

la musique de Berlioz,

Les Voix du Pays

‘Le Ve:tale”, tel est le titre du

sketh que les artistes dramatiques

de Radio-Canada joucront le di-

manche, 9 février, à 8 h. 40 du
soir, Ce sketch qui est de Claude

Aubry consiste en une histoire d'a-

mour chez les Lucas. On utiliseru

 

Connaissez mieux le Québec...
TAYpaar sas

 
Connalssbs-vous le Québec? Baves-vous, par
exemple, que notre province est en train de
devenir un centre d'attraction International
toute l'année durant
Le patinage de fantaisie, qui jusqu’à récem-
ment ne comptait que peu d'adeptes, jouit
maintenant d'une popularité prodigieuse. Le
patinageclassique et le hockey se pratiquent

sur tout étang gelé de la campagne et sur de nombreuses pati-
noires urbaines. Les montagnes majestueuses du Québec offrent
aux skieurs tout ce qu'ils pourraient trouver
de mieux en Europe. Et, pour compléter les
activités sportives d'hiver, il y a encore la
raquette, le toboggan,le curling et la pêche
par us trou dansla glace.
Ces facilités naturelles, qui s'offrent toute
l'année durant aux sportifs, font plus qu’as
vurer l'agrément des citoyens du Québec.

  

SOYEZ FIERS DU QUÉBEC C'EST
UNE PARTIE DE VOTRE PAYS

Elles sont le puissant aimant qui attire ches nous d'in .
bles visiteurs et des millions de dollars annuellement, nombra
Comme toutes nos autres ressources naturelles, elles sont une

provinciale et, conséquemment,
partie intégrante de l'économie
de l'économie canadienne. Le Canada
comme sur les autres provinces
permettra à tout Canadien de participer
vaste .. . à une prospérité plus grande.

VOICI VOTRE QUÉBEC
Population, 3,500,000; commerce de d
annuel, $818,671,000; valeur brute
produits, $2,333,303,012; superficie, 523
milles carré; de toutes les provinces, Québec
est la première en énergie hydroélectrique,

chaussure,
tabac transiormé, amiante et aluminium,
En vérité, notre pays est une terre promise.

textiles, bois, papier-journal,

pour la coopération unie qui
à une perspective plus -

 

fauteuil, une lampe Individuelle à :

éclairage indirect assure un éclal- :

rage parfait. Un nouveau système |

 

compte sur le Québeo

étail
des
,860

 
 

voyageurs
RED
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comme fond de décor une musique

appropriée au genre.

Les deux principaux rôles ont

été confiés à Yvette Brind'amour

«t à Philippe Robert.
* * +

Mile Evelyn Pasen

 

' Magnifique...

| mença.

| messe.

 La jeune artiste Evelyn Pasen,

mezzo-soprano de Toronto, accom-

pagnée par Paul Scherman et son

orchestre sera la soliste de l'Heure
Electrique le lundi, 10 février, à

8 heures du soir. Cette émission

est transmise par les réseaux fran-

çais de Radio-Canada.

Frarçois Bertrand lira un nou-

veau chapitre de la série “En A-
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hôpital canndlen, ‘s'est vu assi-
£ner récemment uu nouveau poste,
Son oeuvre de secours terminée, 11 n
Été rénové et affecté au transport
des épouses et enfants de militaires
canadiens outre-mer.
Aucien navire commandant de In

flotte des Antilles de In Canadian
National Steamships, le “Lady Nel-
son” fut mobilisé dès le début des
hostilités. 1 servit à trausporter aux
Antilles, militatres, munitious essen-
tielles ot vivres. Après plusieurs
Voyages ‘ans les eaux infestées de
souxularins da l'Atlantique, il fut
torr!Jd4 vn port des Anlilles en
1042,

Muittin. 3 et radouté, 11 devint lc
prenier navire hônital canadien. Lo
“lauiy Neon" a fait depuis 68 tu-
versées de l'Atlantique — an par-
cours du près de 225,000 milles —
ramenant au puys plus de 15,000
Inalades ut bless“s canadiee, Lejno-
delé de nouveau, 11 est maintenant
affecté au transport dus épouses et
enfants de militaires.
Le “Lady Rodney”. navire shml-

lalre, fut nollsé par la Marine Jloya-
le canadlenne en 1842 ct a parcotru
depuls plus de 275,000 tuflleg comme

OILETTE DE “LADY”

 
“Lady Nelson”, premier navire

 

(suite de la lère page)

 

rawa, c’est ici que la misère com-

“ Le Père Trahan dit que

les Japonais leur laissaient certai-

nes libertés, celle du culte par ex-

emple et il is de quelle ma-

nière il se prenfit pour dire sa

La nourriture était tout à

fait insuffisante. Toute commu.

nication avec l'extérieur était dé-
fendue. Nous étions obligés de

travailler toute la journée tout en

étart privés d’une alimentation

convenable. Non habitués à ces

genres de travaux, c'était dur et

l'épuisemént de nos forces se fal-
sait sentir. Ce n'était pas la nour-

riture qu'on nous servait qui de-
vait nous renforcir. Celle-ci con-
sistait en un peu de poisson, quel-

ques fois pourris, ur peu de pain
moisi qu’on était obligé de gratter

avec nos couteaux. En temps or-
‘lindire on jurerait ne jamais in-

gurgiter un tel bouilli, Mais la

aim a beaucoup d’emprise et nous

‘bligeait d'en manger.

À part des maux physiques dont

nous souffrions, il y avait aussi le

mal moral. On se demandait si

nous étions-condamnés à passer le

veste de notre vie dans une telle

situation.

Ici le conférencier rend un hom-
mage sublime à la Croix Rouge.

Grâce à cette organisation, les pri-
sonniers canadiers ont été souvent
soulagés. Nous pouvions de temps

a autre nous nourrir de bons ali-
ments canadiens. Cependant bien

des fois les gardes japonaises se
servaient avant nous et rous lais-

saient que les miettes.

Enfin notre joie fut grande lors-  que nous avons appris que la guer-

re était finie Nous nous sommes

Couté de cette nouvelle, lorsqu’on
nous a dit que l'empereur devait’
parler à la radio, ce jour, et que

toute la population devait être aux

écoutes. En effet l'empereur an-

nonça que ses troupes cessaient de

combattre et se rendaient sans

condition aux alliés. Nous avons

en premier lieu remercié le bon

Dieu. Nous avons alors recouvré

 

vant avec le Canada”, mettant en

valeur une autre des grandes réa-
lisutions canadiennes.
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transport de troupes. I] transportait
des milltaires du Canada et de
‘Terre-Neuve au Royaume Uni et au
retour, ramenalt des militaires cga-
nadlens et terreneuvieus dans leur
pays, Il est encore affecté à c
transport.

Trois des fameux navires du type
“Lady”, &l populaires parmi les tou-
ristes canadiens et américains qui
ont visité les Antilles en temps de
paix, ont été torpliilés et coulés. Le
“Lady Hawkins” et Je “Lady Drake”
ont été torpillés alors qu’ils faisalent
le service des Antilles et le “Lady
Somers” fut coulé au service de la
Marine Royale. Le travail accompli
par ces cinq navires durant la guer-
re n'est peut-être égalé par aucun
autre groupe de navires canadiens,

Dans la photo du haut, le “Lady
Nelson” vogue sur les eaux de l'At-
lantique comme premier navire hos
pital canadien; plus bas, navire de
crulsière, Il entre dans un port des
Antilles anglaises. Dans la troisième
photo, on volt le “Lady Rodney” &
l'ancre dans le port de Hallfax et
en bas, le même navire dans un port
des Antilles, alors quill étalt up

15200 aside

 Hrvnoux ravire de plaisance,

 

 

 

notre liberté et nous sommes re-

tournés à nos anciens postes.

Le Rév. Pre Trahan fut interné

pendant 3 ans et 9 mois,
Le Rév. P. Trahan parla ensuite

des perspectives du mouvement re-
ligieux au Japon sous le régime

américain. Il a beaucoup confian-

ce À l'expansion de la religion ca-

tholique au Japor. Il fait appel

aux prières ct aux aumônes de

tous les catholiques. Le canféren-

cier termina en parlant pendant

quelques instants des us et coutu-
mes japonaises,
Le Rév, Père Trahan qui sut in-

téresser tout l'auditoire fut reli-

gieusement écouté.

Les Guides Catholiques qui ,as-

 
(sistaient dans leur costume furent
invitées par le Grand Chevalier à

recueillir les aumôres de l'assis-

tance.

L'abbé J.-Bpte iMathieu, aumô-

nier du Conseil 1326 des Chevaliers

de Colomb de Nicolet, appelé à ti-
rer les conclusions de cette confé-

rence, se dit heureux de l’atten-

tion que l'assistance nu portée à
cette conférence, Elle est pleine

de leçons. Nos missionnaires mé-

ritent toute rotre admiration, lors-

qu’ên médfte bien attentivement
les sacrifices innombrables qu'ils

s'imposent pour la conversion gles
pauvres peuples qui sont dans la
fausse route. Nous pouvons les

aider par la prière, Il y a aussi

le moyen de l'aumône dont ils ont

besoin,

Le Grand Chevalier ramercie les

Guides qui ont répondu à l’invita-

tion des Chevaliers de Colomb. Ces

deux ordres marchent de conni-
vence pour faire de l'action catho-

lique, Is font contre poids à la

Frane-Maçonnerie. Il remercie

tout l'auditoire de sa belle atten-
tion.

Le Rév. Père Trahan invite en-

Invité à tirer les conclusions de
la 25e assemblée arnuelle de }
Caisse Populaire, Son Exe, Mgr A,
Lafortune, évéque de Nicolet, dé.
clara qu'il confirmait tout ce qui
à été dit pendant cette assemblée,
II travailla à fonder une Caisse
Populaire à Joliette. Il estime la
coopération et fait appel à toute
la population pour qu'elle coopère
toujours en toutes choses, ce qui
lui apportera son bonheur, I qi.
te certains faits démontrant la vé.
rité de cette assertion. Il parle
du commandeur Desjardirs en ra.
contant certaines anecdotes de sa
vie et le donnant comme exemple
des coopérateurs. La coopération
est un mouvement de résurrection
pour l'avenir. Il souhaite le plus
grand succès la Caisse Populaire
de Nicolet et termine en donrant
sa bénédiction à toute l'assemblée,

 

..

Les sottises sont faites pour que
les hommes d'esprit les réparent.

ese

La peur de la femme est la sa.

gesse des sairts. — Zola,

. #

La femme, dans la vie, doit at.
tendre qu'on l'invite à l'amour
comme dans le salon elle attend
qu'on l’invite à la danse.

Alphorse Karr
 

L'amour est toujours dans la vie
une page écrite en hébreu,

 

ICE FOLLIES

 suite l’assistance à lui poser des

questions, auxquelles il répond
d'une manière très intéressante ‘
relativement aux us et coutumes
des Japonais.
 

Activités de.

(suite de la 1ère page)

 

cier, Gérard Rivard, David Des-

haies et Gastor: Allard,

A Ja Commission de Crédit:

MM. H.-N. Biron, Louis Hamel, J.-

A. Leblane, J.-W. Denis, Pierre

Roy, Hi-R. Dufresne, Jos.-L, ‘

Proulx, Jean Brassard.

Au comité de Surveillance: MM.
Louis Caron, Arthur Martin, J.-A.

Goudreault, Fortunat Proulx, El-

phège Grégoire, J.-Alfred Gaudet,
J. C, H. Laflamme, E. Pellerin, F.-

X. Gagné, Ant. Forcier, Abbé J.-

B. Caya, Abbé Geo. Pinard, Abbé
Geo, Et, Roberge et M. Henri-Paul

Ricard. :

Depuis 25 ans, l'administration

de la Cuisse a nécessité au-delà de

1300 assemblées ou de son bureau
de direction ou de l'une ou l'autre

de ses commissions,

On doit ici signaler que M. Geo.
Henri St-Cyr a été le président de

la Caisse Populaire de Nicolet de-

puis sa fondation et que M. J.-C.
Mercier en a été le gérant aussi
depuis su fondation.

Or doit aussi signaler le bon

travail et ln collaboration que la
Caisse a toujours reçu de ses em-
ployés, entr’autres de Milles Jean-
nine Lefebvre, Marie-Paule Caron

Pauline Mercier (Mme Alphors:
Martin), Marie-Flore Jloude, Lu.
cienne Houde, Ruse Forcier et M.-
Jacques Caron, |

Sur 1100 sociétaires, on compte
335 dames ou demoiselles, ce qui

 
; représente près du tiers.
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| DAVID DESHAIES
| A.D.B.A.
| | Architecte

| NICOLET, P. Q.
i C. P. 14 C, P. 118

| I

Une des nombreuses patineu-
ses de fantaisie.
    

  
 

 

 

 

 

| Arthur Béliveau, C.R
Avocat et Procureur

 

12 Rue des Casernes

TROIS-RIVIERES P.Q.

| Tél.: 586
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GAUDET
&

VIGEANT

AVOCATS - PROCUREURS

NICOLET, P. Q.  
 

Avec les compliments de

ARTHUR Gérant de

CONSOLIDATED OPTICAL LTD

NICOLET,P.Q.
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